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EDITORIAL 
 

 

 
 
 
 
Carême 2023, 
 
L’occasion de rejoindre tous ceux qui souffrent, sous des décombres en 
attente de secours, dans un abri souterrain en attente de paix, dans une 
région asséchée en attente d’un peu de nourriture, sur un lit d’hôpital 
en attente de guérison, dans une maison de repos en attente d’une 
visite, et tous ceux que la peur du lendemain met en attente 
d’Espérance. 
 
Que notre prière les rejoigne dans le Cœur du Père qui les entoure de Sa 
compassion. 
 
Que nos jeûnes, nos petites privations soient autant de pensées et de 
sacrifices accrochés au bois de la Croix qui les rejoindront sous forme de 
grâces. 
 
Que notre partage soit à la mesure de notre Charité et de notre Foi, 
digne de l’Amour divin qui nous habite. 
 
Que ce Carême nous sanctifie, 
 

Jacqueline 
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VIE  PAROISSIALE  ET  DU  SANCTUAIRE   
 
Messe anniversaire à la chapelle de Stadt 
05-11-2020   05-11-2022 
 
Deux ans que Michel Buysse, cheville 
ouvrière avec Gérard van Haeperen, de 
l’élévation de notre église en Basilique, 
est décédé. Chacun avait une 
remarquable dévotion mariale. 
La messe a été célébrée par le père 
Jean-Baptiste dans la chapelle de Stadt, en remerciement pour la 
fécondité sacerdotale de Michel. 
C’est dans cette chapelle que Michel avait célébré le 05-11-2011, le 
cinquantième anniversaire de son ordination. 
Michel aimait célébrer la messe en ce lieu si serein.  
Le chantre et guitariste a animé de sa belle voix ce moment de 
recueillement. Souvenons-nous avec joie d’avoir connu Michel. 

Nadine 

 
Une eucharistie est célébrée chaque 
premier samedi du mois (à 17h00 – 
horaire d’hiver, à 18h00 – horaire 
d’été) à la chapelle de Stadt , 
chaussée de la Verte Voie, 18 - 1300 
Wavre. 
 
 
 

 

 

 

 

Photos : Le Plateau de Stadt à Wavre - Belgique 

(yroland.blogspot.com) 

 

 

 

https://yroland.blogspot.com/
https://yroland.blogspot.com/
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Concert Gospel du samedi 19 novembre 
 

Arrivée peu avant 19h30 à l’église de 
Basse-Wavre, j’ai été accueillie par des 
membres de la chorale Ma’Chaka 
Gospel Singers qui m’ont demandé si 
j’avais déjà une carte d’entrée. N’en 
ayant pas, j’ai payé l’entrée du concert 
qui était au profit de Solidarité Bénin 
ASBL. Pendant ce temps une pianiste 
compositrice et interprète nous faisait 
profiter de quelques morceaux de 
compositeurs connus comme Bach et 
Beethoven. 

 
Vers 19h30, la pianiste, Raluca Apetria s’est retirée pour faire place à la 
chorale. Celle-ci nous a interprété plusieurs chants gospel en entrainant 
le public à « danser » sur place avec des mouvements de bras et de 
pieds, ce qui a mis tout le monde de bonne humeur. A la mi-concert une 
pause était prévue pendant laquelle Raluca Apetria a cette fois 
interprété des morceaux repris dans ses propres compositions. 
 
Puis reprise du concert avec le même enthousiasme qu’au début et la 
participation imprévue d’un enfant d’une choriste qui s’est placé devant 
avec les chanteuses et dansait au même rythme qu’elles. Une des 
choristes lui a mis un foulard multicolore vert, bleu turquoise, rouge et 
blanc pour bien montrer qu’il faisait partie de la chorale. 
Vers 21h30 le concert s’est terminé sur un des chants avec lequel le 
public savait « danser » avec la chorale. 
Quelle joie de voir tous ces jeunes qui s’investissent pour la bonne 
cause. 
 

Martine 
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Merci ! 
 
pour les belles 
décorations florales. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Jésus, que veux-tu que je fasse comme bouquet ? 
 
Faire les bouquets, c’est me mettre au service de l’Eglise, pour la gloire 
de Dieu. J’essaie de faire fructifier le talent que j’ai reçu. Pour moi, c’est 
une source de joie, d’apaisement, un espace d’espérance, une prière. Le 
fait de faire les fleurs en partageant avec les autres, c’est une petite 
flamme qui s’allume en moi (en mon cœur) et me permet de sortir de 
mes « zones d’ombre ». 
Comment ? Je me documente dans les revues, « je ne copie jamais ». Je 
regarde la nature, les fleurs, les arbres, aucun petit détail ne m’échappe. 
Je construis le bouquet dans ma tête, je demande l’inspiration de 
l’Esprit-Saint. Il m’arrive de demander à Jésus : « Que veux-tu que je te 
fasse comme bouquet ? Qu’est-ce qui te ferait plaisir ? » Après un 
moment de prière, l’inspiration me revient. 
Merci, Père ! 

Benoîte 
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Homélie 1er janvier 2023 – Basilique de Basse-Wavre 
 
Sœurs et frères, 
En ce premier jour de l’an, nous portons dans notre cœur toute l’incertitude 
qui pèse sur les temps que nous vivons. Que sera cette année nouvelle au 
plan politique, économique, social, écologique ? Ce n’est évident pour 
personne. Nous n’avons pas vraiment de contrôle sur ce qui peut nous 
arriver mais ce qui est entre nos mains c’est notre façon d’interpréter les 
événements, et notre façon d’y faire face. Aussi, écoutons les lectures de ce 
jour : elles sont comme des guides pour trouver les attitudes intérieures qui 
– quoi qu’il arrive – peuvent nous aider à vivre cette année avec confiance, et 
de façon féconde pour nous et pour les autres.   
La première lecture nous rapportait ce que Dieu disait à Moïse et ce qu’il 
continue de nous dire ce matin : Dieu nous dit qu’à chaque matin, la 
première pensée qu’il a pour nous, c’est de nous bénir. « Bénir » : dire du 
bien, dire à l’autre ce qui nous réjouit en lui. Oui, à chaque matin, le Seigneur 
tourne vers nous son visage lumineux d’amour ; il fait descendre sur nous sa 
paix. Qu’il veuille cela pour les plus saints parmi nous – s’il y en a ! - on 
pourrait le comprendre… Mais il demande à Moïse de faire savoir cela à tout 
le peuple. Un peuple composé de gens comme nous : des saints, sans doute, 
mais aussi des gens qui ont leurs faiblesses, leurs limites, sans compter leurs 
manques de foi, d’espérance et d’amour. Oui, c’est sur tous, et donc sur nous 
tous ce matin, que le Seigneur se penche avec bonté pour se donner à nous.  
A Noël, il est venu nous montrer son visage à travers celui du Christ : si 
aimant, si attentif à tous, si pardonnant ! Voilà de quoi commencer cette 
année avec une folle espérance : oui, nous sommes pauvres, pas toujours 
fidèles dans notre façon de vivre l’Evangile. Mais en appelant d’abord à lui de 
pauvres, de simples bergers, Dieu nous montre qu’il n’a pas craint d’appeler 
à lui ces humbles bergers pour en faire les premiers annonciateurs de la 
venue du Christ parmi nous. Méditons ce paradoxe et la confiance que Dieu 
nous donne.  
Avec Marie contemplons le visage de cet enfant de la crèche, ce regard qui 
cherche le nôtre… Laissons-nous toucher par ce visage qui à la fois nous 
appelle, nous fait confiance et nous envoie ! Noël ne vient pas nous apporter 
un peu de magie irréelle à nos obscurités… Noël vient nous mettre en 
responsabilité, Noël nous envoie pour être nous aussi des signes de la 
proximité bienveillante de Dieu  ! Car Dieu ne nous bénit pas de loin, du haut 
du ciel. S. Paul s’en émerveille : il vient lui-même à nous dans ce Fils qu’il 
nous envoie. Son Fils se fait notre frère pour nous faire comprendre que nous 
sommes tous adoptés par Dieu, tous des fils et filles qu’il se choisit.  
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S. Paul ajoute ces mots qui peuvent paraître étrange : il vient nous 
« racheter ». Un mot finalement assez simple à comprendre. Nous savons 
que certains sont assez cruels que pour en prendre d’autres en captivité et à 
ne les libérer que moyennant rançon. Paul utilise cette image : à ses yeux il y 
a un certain nombre de réalités qui nous tiennent captifs, qui nous enlèvent 
notre liberté d’aimer vraiment, qui emprisonnent notre générosité… Si le 
Christ vient, c’est pour nous tirer de là. Il vient nous libérer de ce qui nous 
empêche d’être fils et filles de Dieu, d’être frères et sœurs de tous, un peu 
comme on rachetait des prisonniers pour les tirer de leur captivité. Le prix 
qu’il a payé pour cela, c’est de nous aimer, jusqu’à la croix où rien n’a pu 
l’empêcher d’aimer jusqu’au bout : là envers et contre tout il a fait confiance, 
il a pardonné, il a pris soin de Marie, de Jean, du larron. Et de tout cet amour 
vécu jusqu’à la croix, a jailli sa résurrection qui relève, relance, remet en 
route. Laissons-nous donc « racheter » ! Veillons à nous libérer de ce qui 
cette année pourrait entraver notre capacité de la vivre à la manière du 
Christ : en aimant, en pardonnant, en prenant soin de Dieu et de tous ceux 
qu’il nous confie ce matin : voilà ce qui mettra de la vie, de la résurrection 
même au cœur des croix de cette année – il y en a toujours.  
Dans l’Evangile S. Luc nous a parlé de la manière dont les bergers ont rempli 
leur mission de témoins de la Bonne Nouvelle : ils n’ont pas tenu des discours 
théologiques – aussi importante que soit la théologie ! L’Evangile nous dit 
qu’ils ont « raconté ». Ils ont raconté ce qu’ils avaient vécu. Voilà le 
témoignage auquel nous sommes envoyés : savoir raconter simplement ce 
que la foi vient apporter à notre façon de vivre, ce qu’elle vient nourrir en 
nous. La foi chrétienne ce n’est pas une théorie. C’est quelque chose qui 
nous arrive : partager sa foi, c’est raconter ce que vient changer en nous la 
rencontre d’un si grand amour ; ce désir que l’Esprit-Saint met en nous pour 
humblement aimer comme le Christ, avec lui, soutenu par lui malgré nos 
faiblesses. La foi, c’est ce qui nous arrive quand on écoute vraiment la Parole 
de Dieu, c’est ce que produit en nous le fait de prier comme Marie qui 
retenait ce qui lui arrivait et méditait cela dans son cœur, cherchant la trace 
des pas de Celui qui chemine en toutes choses à nos côtés. 
Pour que cette année soit bonne et sainte… : croyons en ce regard lumineux 
que Dieu pose sur nous, libérons-nous de ce qui entrave notre façon d’aimer, 
notre générosité, sachons partager en quoi le Christ et son Evangile sont un 
cadeau pour nous. 
Alors, je suis sûr que, quelle qu’elle puisse être, cette année sera bénie et 
féconde pour nous et pour tous ceux dont le Seigneur nous fait les bons 
bergers. 
+ Mgr Jean-Luc Hudsyn 
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Quelques photos de la clôture à la chapelle St Damien 
de la semaine de prière pour l’Unité des Chrétiens 
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Merci à François de toute la paroisse de Basse-Wavre 
 
 

Cher François, 
 
C’est au nom de l’équipe d’animation paroissiale et de toute notre 
communauté que je t’adresse ces quelques mots. 
 
Merci pour ta présence parmi nous depuis 6 ans déjà. 
Je sais que tu es fort apprécié par les paroissiens, autant à la basilique 
qu’à la chapelle St Damien. 
Tu es quelqu’un de doux, de discret mais très attentif et à l’écoute de 
chacun, chacune. 
 
Te voilà maintenant curé à Limal (ils ont bien de la chance !), tout en 
gardant ta mission d’aumônier à la clinique d’Ottignies. 
Ici, à Basse-Wavre, nous sommes tristes de te voir partir mais tu sais que 
tu peux compter sur le soutien et la prière de notre communauté 
paroissiale. 
 
Cependant, nous te reverrons bientôt puisque c’est toi qui animeras 
notre récollection paroissiale du 12 mars prochain. Récollection qui aura 
pour thème : « Rebâtir l’Eglise, corps vivant du Christ dans le monde ». 
 
Je suis sûre que de nombreuses personnes auraient également des 
choses à te dire ; pour cela des feuilles sont à disposition au fond de 
l’église. 
 
Et nous n’allons pas te laisser partir les mains vides : voici une statuette 
de Notre-Dame de Basse-Wavre pour t’accompagner dans ta nouvelle 
mission, 

Anne 
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Lu pour nous : 
Maurice Bellet : prêtre, théologien, philosophe 
Edition Bayard 
 

Un petit livre étonnant nous parle de l’en-bas. De quoi s’agit-il ? 
L’auteur parle de l’intérieur de l’être humain, de la chute, la 
désespérance, la blessure récurrente dont on essaie de sortir. C’est aussi 
la tristesse, la tristesse d’être là, d’être qui je suis, de subsister dans 
mon incapacité à vivre et à m’accepter, parce que je compare entre ce 
que je devrais  et voudrais être et ce que je suis ( ou que je crois être !). 
Des sentiments de honte, de haine et de peur en résultent parfois. 
Comment en sortir ? 
L’en-bas, il faut le traverser, ne pas chercher à s’évader, à en sortir par 
le haut. 
Sortir de l’en bas n’est pas s’en aller ailleurs. C’est y être autrement 
puisque c’est la condition humaine. Rêver d’en sortir mène au pire. La 
grâce des grâces, c’est dans ce chaos, garder le cœur ouvert. Comment 
tenir dans les jours sombres ? Ne pas céder à la tristesse, ne pas 
redoubler ce qu’on ressent de chute, de lassitude. Car la tristesse 
(l’absolue qui est l’ennemi) est redoublement. Nul n’est maître de ce 
qu’il éprouve, pas plus de la pluie ou du beau temps, mais c’est sa façon 
de s’y enfoncer ou de s’en croire coupable qui réellement le perd. 
Accepter de supporter le chaos intérieur, mais comment ? En essayant 
de tenir ces 3 choses : ne pas désespérer de soi-même, ne juger ni 
condamner personne, et faire au jour le jour (ou même heure par 
heure !) ce qui t’est possible selon le meilleur désir de ton cœur. Le 
reste ( dégoût de vivre, envies meurtrières etc) mieux vaudrait ne plus y 
songer. Ce n’est pas toi. C’est le nuage toxique qui empoisonne l’air que 
nous respirons. C’est le virus qui t’a contaminé alors que le fond de toi 
ne cherchait que la vie, la gaieté, la paix, l’oeuvre heureuse. Ce n’est 
point ce que tu es ou ce que tu as été que Dieu regarde avec les yeux 
de sa miséricorde, mais ce que tu as désir d’être. Voilà le Dieu que nous 
aimons ! » 
Et pour celle et celui qui vit avec une personne qui est dans « l’en bas », 
les explications ne résolvent rien, ni les belles idées, ni la morale, ni 
même l’idée d’un Dieu qui existe. Même les mots ne suffisent pas à 
consoler. Juste se faire proche de l’autre jusque-là, jusque dans l’en-bas. 

Claire 

 



14 
 

MEDITATION 
 
     En la solennité de l’Annonciation, le Pape François a célébré le 25 mars 
2022 une célébration pénitentielle en la Basilique Saint-Pierre, suivie d’un 
acte spirituel fort: la consécration au Cœur Immaculé de l’Ukraine et de la 
Russie. Dans son homélie, le Saint-Père est revenu sur le sens de la 
confession, «le sacrement de la joie»  
     Un mystère joyeux pour aborder le sacrement de la pénitence. C’est en 
s’appuyant sur l’Évangile de l’Annonciation (Lc 1, 26-38) que le Saint-Père a 
donné des explications sur le sens de la confession, François a commenté 
chacune des trois paroles de l’ange Gabriel à la Vierge Marie. 
 
     C’est Lui qui nous visite 
     À Nazareth, le messager de Dieu assure la jeune fille que le Seigneur est 
avec elle. Des mots dont se rappeler, à chaque fois que l’on s’approche du 
pardon de Dieu. «Trop souvent, nous pensons que la Confession consiste à 
aller vers Dieu la tête baissée. Mais ce n'est pas d'abord nous qui revenons au 
Seigneur, c'est Lui qui vient nous visiter, nous combler de sa grâce, nous 
réjouir de sa joie. Se confesser, c'est donner au Père la joie de nous relever. 
(...) Au cœur de ce que nous allons vivre, il n’y a pas nos péchés, (...) mais son 
pardon», a souligné le Souverain Pontife. 
     Autrement dit, cela demande de redonner «le primat à la grâce». 
«Mettons la perspective de Dieu au premier plan : nous retrouverons l’amour 
de la Confession. Nous en avons besoin, car chaque renaissance intérieure, 
chaque tournant spirituel commence à partir de là, du pardon de Dieu. Ne 
négligeons pas la Réconciliation, mais redécouvrons-la comme le Sacrement 
de la joie», a proposé le Pape aux 3500 fidèles qui suivaient la célébration 
dans la Basilique. Les prêtres ont été incités à «imiter le Bon Pasteur», «à être 
des canaux de grâce qui versent l'eau vive de la miséricorde du Père dans la 
sécheresse du cœur».  
 

     Se tourner vers Dieu avec confiance 
     «N’aie pas peur», dit ensuite l’Ange à Marie. Des paroles que Dieu aime, 
car dès que la vie s'ouvre à Lui, «la peur ne peut plus nous tenir en otage». Et 
le Pape de s’adresser aux pénitents: «Sœur, frère, si tes péchés t'effraient, si 
ton passé t’inquiète, si tes blessures ne guérissent pas, si tes chutes 
constantes te démoralisent et que tu sembles avoir perdu l’espérance, n'aie 
pas peur. Dieu connaît tes faiblesses et il est plus grand que tes erreurs. Il te 
demande une chose : ne conserve pas en toi tes faiblesses, tes misères ; 

« N’aie pas peur »  La confession 
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apporte-les Lui, dépose-les en Lui et elles se transformeront, de motifs de 
désolation, en occasions de résurrection. N'aie pas peur !» 
     La Vierge Marie nous enseigne à ne pas nous laisser paralyser par la peur. 
Tandis que nous nous appuyons sur nos fragiles certitudes, la Mère du 
Sauveur nous montre qu’il faut «partir de Dieu, dans la confiance qu'ainsi 
tout le reste nous sera donné (cf. Mt 6, 33). Elle nous invite à aller à la source, 
au Seigneur qui est le remède radical contre la peur et le mal de 
vivre». François a cité cette phrase de saint Augustin, gravée sur l’un des 
confessionnaux du Vatican: «S'éloigner de Toi, c'est tomber, revenir à Toi, 
c'est se relever, demeurer en Toi, c'est exister» (Soliloquium I, 3). 
     «N’aie pas peur»: des mots qui résonnent alors que «ces jours-ci, les 
nouvelles et les images de mort continuent d'entrer dans nos foyers, alors que 
les bombes détruisent les maisons de beaucoup de nos frères et sœurs 
ukrainiens sans défense. Cette guerre odieuse, qui s’est abattue sur tant de 
personnes et qui fait souffrir tout le monde, provoque en chacun peur et 
désarroi», a reconnu le Successeur de Pierre. «Nous ressentons un sentiment 
d'impuissance et d’incapacité, (…) [et] les réconforts humains ne suffisent 
pas, il faut la présence de Dieu, la certitude du pardon divin, le seul qui 
supprime le mal, désamorce la rancœur, redonne la paix au cœur. Revenons à 
Dieu, revenons à son pardon», a-t-il indiqué. 
 

     Invoquer l’Esprit Saint 
     S’adressant une troisième fois à Marie, l’Ange Gabriel lui assure que Dieu 
lui donnera son Esprit. Une fois encore, cela montre que nous ne pouvons 
pas «résoudre seuls les contradictions de l'histoire, ni même celles de notre 
cœur. Nous avons besoin de la force sage et douce de Dieu, qui est le Saint 
Esprit. Nous avons besoin de l'Esprit d'amour, qui détruit la haine, éteint la 
rancœur, la cupidité, nous réveille de l'indifférence. (...) Nous avons besoin de 
l'amour de Dieu parce que notre amour est précaire et insuffisant». Et dans le 
pardon, le Seigneur donne cet Esprit qui est le sien. 
     Le sacrement de la réconciliation permet la conversion du cœur. «Si nous 
voulons que le monde change, nos cœurs doivent d'abord changer. Pour ce 
faire, aujourd'hui, laissons-nous prendre par la main de la Vierge, a ensuite 
demandé le Saint-Père. Regardons son Cœur Immaculé, où Dieu s'est reposé, 
le Cœur unique d'une créature humaine sans ombres». 
 
(Adélaïde Patrignani – Vatican News) 

Claire 
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http://www.theobule.org/
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A Dieu 
 
Ils nous ont quittés depuis la parution de la Passerelle 161 
 

Béatrice SNAPS, av. du Centre Sportif, 1300 Wavre    26/01  
Michel de le VINGNE, 1980 Lasnes       24/01 
Stanislas MEEUS, venelle des Prussiens, 1300 Wavre    20/01 
Madeleine AERTS, née JORIS, chée de Louvain, 1300 Wavre  10/01 
Claude PIRART, venelle des Buissons, 1300 Wavre    30/12 
Jean DUSSART, rue St Sébastien, 1300 Wavre     29/12 
Liliane VAN DER DOODT, place de la Loriette, 1300 Wavre   28/12 

         
Prions pour nos sœurs et frères qui ont rejoint leur Créateur. 

Que Sa Miséricorde les fasse entrer dans Sa Paix éternelle.   
 
 

Agenda 
- le dimanche 12 mars de 9h15 à 16h00 

Récollection paroissiale à la chapelle St Damien  
*animée par Frère François Kabeya 
*thème : ‘’Rebâtir l’Eglise, corps vivant du Christ dans le monde’’ 
*emporter son pique-nique ( potage et café servis sur place) 
*bienvenue aux enfants : une animation est prévue 
*inscription sur les grilles à la basilique et à la chapelle 
*contact : Anne Bouchez 0476 42 74 12 
*secretariatndbw@gmail.com 
 

- les 17 et 18 mars : 24 heures pour le Seigneur et Journée du 
Pardon à l’église St Jean-Baptiste 
*Vendredi 17 mars : 
 -17h00 : rencontre des jeunes au Foyer St Jean-Baptiste 
 -18h45 : bol de riz au Wastia au profit des actions d’Entraide  

      et Fraternité 
  -20h00 : messe animée par le pôle jeunes  
  -21h00 à minuit : adoration et occasion de la Réconciliation. 
 *Samedi 18 mars : 

mailto:secretariatndbw@gmail.com
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  -09h00 : exposition du Saint Sacrement et occasion de la  
      Réconciliation 

  -09h30-11h45 : ateliers pour les enfants au Foyer St Jean- 
         Baptiste 

  -09h30 : chapelet à l’église St Jean-Baptiste 
  -10h00 : célébration communautaire de la Parole débouchant  

      sur la possibilité de vivre le sacrement de    
      réconciliation 

  -12h00 : prière finale à l’église 
  -12h00-17h00 : adoration et occasion de la Réconciliation 
 *NB : Il n’y aura pas de célébration communautaire de  

          Réconciliation dans la basilique durant ce carême. 
 

- le lundi 20 mars, solennité de St Joseph : eucharistie à 20h00 
 

- le lundi 27 mars, Annonciation du Seigneur : eucharistie à 20h00 
 

- Horaire de la semaine sainte : 
*Jeudi Saint 6 avril : 

20h00 : Office de la Cène suivi de l’adoration jusqu’à 23h00 
 *Vendredi Saint 7 avril : 
  15h00 : Chemin de Croix (à la basilique et dans le parc marial  

     – en fonction de la météo) suivi des confessions 
  20h00 : Office de la Passion 
 *Samedi Saint 8 avril : 
  21h00 : Veillée pascale 
 *Dimanche de Pâques 9 avril :  
  Eucharisties à 10h30 et à 18h00 
  Eucharistie à 11h00 à la chapelle St Damien 
 *Lundi de Pâques 10 avril : Eucharistie à 10h30  
 

- le dimanche 4 juin 2023 : Repas des engagés. 
 

- le dimanche 10 septembre 2023 : pèlerinage paroissial  
à Notre-Dame de Bon-Secours à Péruwelz et à Tongre-Notre-Dame 
 

- le samedi 16 septembre 2023 : repas africain 
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CONTACTS PAROISSIAUX 

 
 

Père Blaise Mbongo-Curé de la paroisse et recteur du sanctuaire 
tél. 010.22.71.80 et 0479.23.15.12 - bmbongo2000@yahoo.fr 

 
 

Père Jean-Baptiste Pina – Vicaire 
tél. 0479.53.38.15 - jeanbaptistepina@gmail.com 

 
 

Anne Bouchez - Assistante paroissiale 
tél 010.24.53 44 - 0476.42.74.12 durieux.anne@yahoo.fr 

 
 

Secrétariat – rue du Calvaire n°2 – 1300 Wavre 
 

Permanence d’accueil du mardi au jeudi de 10 à 12h  
et samedi de 11 à 12h. 

 
tél 010.22.25.80 

secretariatndbw@gmail.com    
 

www.ndbw.be 
www.facebook.com/paroissenotredamedebassewavre  
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